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Ce que nous admirons le plus chez les cinéphiles d’aujourd’hui, c’est indé-

niablement leur constance, leur assiduité, leur fidélité et leur trop-plein 

de bonne volonté et surtout d’énergie face aux (très) nombreux festivals de 

cinéma au Québec, et plus particulièrement à Montréal.

Si la tendance se maintient, force est de constater qu’ils auront de plus en 

plus de difficulté à obéir à leurs instincts et à leurs envies cinéphages devant les 

engorgements de la fin octobre au début novembre. À titre d’exemple : entre le 

28 octobre et le 6 novembre 2011, quatre manifestations cinématographiques 

importantes afficheront leurs trouvailles, et pendant quelques jours essaieront, 

chacune à sa façon, de récupérer le plus grand nombre de spectateurs. Du 

27 octobre au 6 novembre, ce sera le tour d’Image+Nation; le Festival du cinéma 

grec de Montréal se déroulera du 28 octobre au 3 novembre; ensuite viendra 

le tour du Festival international de cinéma en Abitibi-Témiscamingue, du 

29 octobre au 3 novembre et finalement de Cinemania, du 3 au 13 novembre, 

ce dernier bénéficiant d’un calendrier exclusif entre le 7 et le 13 novembre. Et 

puis non, il y a aussi les RIDM. Le Festival du nouveau cinéma, quant à lui, 

reste intouchable, aucun autre événement majeur ne marchant sur ses plates-

bandes puisqu’il a eu lieu du 12 au 23 octobre.

Dans un passé pas très lointain, chacun de ces festivals s’adressait à 

un public particulier. Mais à l’heure de la mondialisation, le cinéma est un 

art universel quels que soient les pays d’origine où les films sont produits. 

L’offre cinématographique est telle aujourd’hui que nous pouvons retrouver 

des œuvres essentielles et importantes du cinéma mondial dans n’importe 

lesquelles de ces manifestations. Ce constat ne fait qu’exciter notre ardeur 

cinéphile, d’où le terrible acte qui consiste à faire des choix.

Pourquoi cette congestion ? N’est-il pas temps de coordonner les événements 

cinématographiques avec plus de sagesse et d’entendement ? Et tout cela sans 

compter sur les nombreux nouveaux films importants qui prennent l’affiche 

chaque semaine. À une période de l’année qui s’approche de plus en plus des 

Oscars (et des César), les choix ne peuvent être que plus difficiles à faire. Ce sont 

là les conséquences désagréables de la surenchère. C’est ce qui nous a amenés 

à illustrer notre éditorial en choisissant un plan extrême du chef-d’œuvre de 

Stanley Kubrick, A Clockwork Orange (Orange mécanique), confirmant qu’à force de 

trop voir d’images on peut finir par perforer le regard. Mais notre soif de cinéma 

est sans doute plus puissante. 

Élie Castiel, 
Rédacteur en chef
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